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Dans le dossier, chaque lettre du mot 
« vacances » nous invite à une façon 
d’envisager ce temps. De la même 
manière mais en tant que prêtre, je 
voudrais vous proposer quelques sujets 
en plus à méditer, à réfléchir, et à vivre.

V�ocation : « C’est un miracle qu’il faut faire avec 
soi-même » (Louis Jouvet).

A�mour : « Si Dieu a fait un monde d’amour, 
vous êtes fait pour le retrouver » 
(Patrice de la Tour du Pin).

C�roire : « Nous sommes lents à croire ce qui fait 
mal à croire » (Ovide).

A�nnoncer : Je n’ai que la bonne nouvelle 
à t’annoncer mon cher frère : Toi aussi, tu es aimé 
de Dieu dans le Seigneur Jésus. 

N�ourrir : « Jésus dit au diable : “L’homme ne vit pas 
seulement de pain, mais de toute parole qui sort 
de la bouche de Dieu” » (Mat 4,4).

C�onfiance : « L’amitié sans la confiance, 
c’est une fleur sans parfum » (Laure Conan).

E�spérance : « Le partage est une nourriture 
qui fait renaître l’espérance » (Jean Vanier).

S�ainteté : « Ce n’est qu’en aimant nos ennemis que 
nous pouvons connaître Dieu et faire l’expérience 
de sa sainteté » (Martin Luther King).

Un défi de toute vie humaine : aimer Dieu,�
aimer chaque humain et aimer soi-même. 
Réussissons-le ! Bonnes et saintes vacances. �
Que Dieu vous bénisse !
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Différentes 
couleurs pour l’été

Père Piotr 
KacprowskiLe
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actualités

Le Père Bernard Pajot 
revient !
Après avoir été curé de Roissy et modérateur 
du secteur pastoral Pontault-Roissy-Ozoir-
Pontcarré de septembre 1993 à septembre 
2002, le père Bernard revient dans le Pôle 
missionnaire Pontault-Gretz-Tournan, mais 
comme « prêtre retiré », c’est-à-dire prêtre 
à la retraite.
Il participera à la pastorale, selon  
ses possibilités et ses disponibilités.
Nous veillerons tous à être attentifs  
pour que son séjour parmi nous lui soit 
agréable et qu’effectivement sa retraite  
lui soit profitable. À 80 ans, après tant 
d’années au service des autres,  
nous lui devons bien cela !

Le père Bernard habitera au presbytère  
de Roissy-en-Brie avec le père Robert  
et exercera son ministère, quand cela  
lui sera possible, sur l’ensemble du Pôle.
Bienvenue au Père Bernard !

Suite de l’opération 
« Une boîte  
pour partager »
L’équipe du Secours catholique d’Ozoir- 
la-Ferrière remercie les bénévoles qui  
se sont investis pour leur opération  
« Une boîte pour partager »,  
ainsi que les donateurs.
Si vous disposez de temps libre,  
n’hésitez pas, toute aide est utile !
Contact : 01 74 59 45 70

Le spectacle de Mireille 
Buron à Grisy !
Dès à présent, réservez 
votre soirée du samedi 
26 septembre 2015 pour 
un spectacle original,  
Elles sont passées par ici, 
elle repassera par là, qui 
allie vie contemporaine et textes  
sur les femmes bibliques. Par la compagnie 
de Mireille et Vincent Buron, au Centre 
Notre-Dame-des-Roses de Grisy-Suisnes.

A la Pentecôte, ce sont environ 60 jeunes  
et animateurs qui vont participer au Fraternel  
de Jambville. Mais c’est quoi le Frat ?  
Laissons la parole aux animateurs.

L
e Frat est une expérience 
de partage et de commu-
nion avec les jeunes, les 
animateurs, les prêtres, 
les évêques, Glorious, les 

organisateurs. Tous là pour partager un 
moment, un silence, une chanson, un 
repas, une joie, des larmes, des prières, 
des témoignages. Une expérience 
d’aventure et de décou-
verte : la tente, le manque 
de confort, la découverte 
de gens inconnus, les ani-
mations, les gardes de nuit, 
l’imprévu de la météo… 
Une expérience intérieure : 
les célébrations, les chants, 
la réconciliation, tout nous 
amène à nous questionner sur notre foi, 
notre relation avec Jésus et à l’autre… 
Une expérience de joie avec des rires, 
des jeux, des réveils insolites, des ami-
tiés nouvelles. Et au final, une expérience 
qui épanouit, enrichit, reste gravée, fait 
grandir : allez au Frat, vous verrez, c’est 
super ! Le Frat est aussi pour moi la pré-
sence de l’Esprit saint. J’ai vraiment senti 
cette envie de tous de rallier le chapiteau. 
C’était là que Dieu nous donnait rendez-
vous ! » � Corinne

« Le Frat, c’est le vécu en aumônerie mais 
multiplié par la joie, la fraternité, la soli-
darité. C’est le partage entre groupes, 
on se croise tous les jours, on chante à 
12 000 en communion, on écoute la Parole 
de Dieu : un moment privilégié pour nos 
jeunes. Je suis animatrice depuis 7 ans, 
j’ai vécu 3 Frat à Lourdes et 3 à Jambville, 
tous différents, mais c’est toujours la 

même magie. Les jeunes et 
les animateurs se sentent 
plus proches du Seigneur… 
ce sont des moments qui 
restent gravés dans nos 
cœurs. » � Paula

« Le Frat, c’est la vie en 
communauté et tout en fra-

ternité. On y vit le partage, on y fait des 
rencontres avec des témoins, on réflé-
chit, on regarde sa vie à travers sa foi. On 
rentre avec une foi « qui prend corps » ou 
qui s’affirme. En tant qu’animateur, on voit 
les jeunes se transformer durant le Frat ; 
ou quand on les retrouve, on voit que cela 
les a marqués. Nous les accompagnons à 
la manière des disciples pour qu’ils trou-
vent par eux-mêmes leur propre chemin 
de foi. » � Pierre-André

Propos recueillis par Anne Babeau

En bref

« Le Frat,  
c’est la vie en 
communauté  

et tout en 
fraternité. »

C’est quoi le Frat ?
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actualités

Ma foi, ce que je crois

Mission en actes

N
otre évêque, Mgr Jean-
Yves Nahmias, nous 
encourage dans son 
message pastoral de 
janvier à poursuivre nos 

partages sur les textes des Paraboles 
du Royaume. Ainsi seize paraboles sont 
proposées dans un livret, réparties en 
quatre thèmes : croissance, change-
ment/décision, crise/urgence/vigilance, 
miséricorde.
Méditer sur ces textes est aussi la 
demande du pape François pour 
apprendre à « discerner dans les évène-
ments de notre temps ce qui peut être un 
fruit du Royaume mais aussi ce qui nuit au 
projet de Dieu ».

C’est donc autour de la lecture des para-
boles de ce livret que se sont formés une 
dizaine de petits groupes de partage, 
mais aussi des rencontres informelles 
chaque dimanche de carême. Quelques 
groupes essaient de s’ouvrir en lançant 
des invitations aux voisins.
L’approche est simple : on lit le texte ver-
set par verset, chaque participant à son 
tour. Puis chacun dit les mots du texte 
qui l’interpellent. Peu à peu, on découvre 
ainsi collectivement le sens profond de la 
parabole. On trouve aussi son application 
dans nos situations actuelles, nos ren-
contres et comment elle peut nous aider 
à mieux les vivre et les comprendre.

Jean-Bernard Theeten

L
e premier ques-
t i o n n e m e n t 
est venu avec 
la mort de ma 
g r a n d - m è r e . 

J’avais huit ans et elle me 
manquait tant que j’avais 
tendance à la confondre 
avec Dieu. À l’adolescence, 
le doute s’est fait jour en 
rapport avec la souffrance. 
Vers 15 ans, j’ai rencontré 
un prêtre au Sacré-Cœur. 
Son homélie sur le pardon 
a été déterminante dans 

Aussi loin que remontent mes souvenirs, je me vois accompagnant 
ma grand-mère à l’église le dimanche et les jours de fête,  
les « samedis Gloria » où la maison étincelait après  
le traditionnel nettoyage du moindre recoin. 

La rencontre du dimanche matin 9 novembre 2014 à l’église de Tournan,  
avec plus de 400 personnes de tout le Pôle, nous a permis de redécouvrir 
ensemble le texte des Béatitudes.

l’ancrage de ma foi : ainsi, le pardon pouvait nous libérer  
et j’y découvrais une sensation de bien-être.
Plus tard, j’ai eu des discussions interminables avec un voisin qui 
se passionnait autant que moi pour l’infiniment grand et l’infini-
ment petit, et nos réflexions, nos recherches à haute voix m’ont 
appris à cultiver le respect, le pardon et l’amour de l’autre.
Aujourd’hui, quand je vais vers les autres, je ne sais pas toujours 
comment va être le contact, mais les mots viennent, 
une paix intérieure s’installe, avec la foi présente 
en filigrane. Comme toute vie, la mienne a connu 
des joies et des peines, quelquefois très lourdes, mais tous ces 
efforts et l’amour de l’autre comble ma vie. Quand je chante à 
la messe Comme lui, une émotion profonde me saisit toujours ; 
je me sens près de ma grand-mère dans la main de Dieu.

Ernest
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découvrir

Le Service de l’Evangile �
auprès des malades

leur sagesse leur courage, leur foi. Elles 
ont du prix pour la société et l’Église.
Bien sûr, pour les personnes croyantes, 
si elles le désirent, nous essayons de 
les satisfaire dans leur rencontre avec 
le Seigneur, en partageant avec eux un 
temps de prière, en leur apportant la 
communion, en les aidant à la prépara-
tion éventuelle des sacrements.

L’équipe SEM 
de Tournan-Gretz

C
e  s e r v i c e 
prend source 
dans l’Évan-
gile : « J’étais 
malade et vous 

m’avez visité ! » (Mt 25,31)
La mission consiste à 
répondre aux appels qui lui 
sont faits de visiter au cours 
d’une rencontre amicale et 
fraternelle les personnes 
seules, malades, âgées ou 
handicapées à leur domicile 
ou dans les établissements 
spécialisés, quelque soit leur 
culture, leur foi. Les béné-
voles, envoyés au nom de 
l’Église, s’efforcent d’appor-
ter un réconfort, une écoute, 
un lien avec la paroisse, 
avec d’autres groupes, mou-
vements et services qui ont 
également une mission avec 
ces personnes.
Dans bien des cas, ils sont 
souvent les seuls visiteurs. 
Alors quelle joie lorsqu’un 
regard bienveillant, un sou-
rire, une parole, une main 
tenue, une oreille tendue, 
un silence compatissant 
s’adressent à eux !
Ce service d’Église pro-
cure un enrichissement car 
toutes ces personnes visi-
tées apportent beaucoup 
par leur vie, leur expérience, 
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Témoignage

Depuis peu, je rencontre Maria 
qui habite au quatrième étage 
d’un immeuble sans ascenseur. 
Elle fréquentait notre paroisse, 
et aujourd’hui, handicapée, avec 
des cannes anglaises, elle ne 
peut plus sortir de chez elle.
Très souriante, pleine d’énergie 
malgré des douleurs et des dif-
ficultés de mobilité, elle m’ac-
cueille à sa table sur laquelle sont 
déposés une boîte à gâteaux et 
quelques verres, signes d’un 
futur partage de convivialité !
Maria est mère de famille, grand-
mère et arrière-grand-mère, 
entourée de proches aimants 
mais éparpillés dans la banlieue. 
Elle reçoit la visite de deux voi-
sines, mais ma présence est, 
pour elle, le lien avec l’Église, 
avec le Seigneur qu’elle prie sans 
doute souvent, car images, cru-
cifix et votives sont à l’honneur 
dans son séjour.
Je lui remets la feuille paroissiale 
que nous commentons ensemble 
et qui lui donne des nouvelles 
de la communauté. Car n’ou-
blions pas : les malades, les per-
sonnes isolées font partie de nos 
communautés.
Je prends des nouvelles de sa 
santé. Je m’informe des occupa-
tions de ses journées, puis je lui 
propose, à l’occasion de la fête 
de la Toussaint, de lui apporter 
l’Eucharistie et de vivre ensemble 
un petit temps de prière au 
cours duquel on priera pour ses 
défunts.

Une bénévole

Le Service évangélique des malades (SEM) est un service missionnaire  
de proximité de la personne souffrante. Il se vit à l’intérieur et à l’extérieur 
de la paroisse. Il est constitué de chrétiens bénévoles, souvent regroupés  
en équipe avec un responsable, qui répondent à l’appel de Jésus.

Si vous désirez être visité, si vous connaissez des personnes
qui voudraient l’être, n’hésitez pas à vous adresser auprès
des accueils des églises ou aux presbytères des paroisses :
- Pontault-Combault, Roissy, Pontcarré, Ozoir : 01 60 28 22 79
- Tournan, Gretz, Châtres, Favières, Liverdy, Presles : 01 64 07 00 31
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Cet été qui s’ouvre sur un temps de vacances  
peut devenir joyeux et profitable si l’on sait 

changer de rythme de vie.  
Il sera plein de couleurs, même si l’on ne part pas, 

si on l’organise pour nous ouvrir des horizons.  
Pour vous proposer des créneaux de réflexion, 

nous avons réfléchi sur 8 sujets différents 
correspondant à chaque lettre du mot « vacances ». 

Dossier réalisé par l’équipe du Maillon

 Un été en
couleurs ! 
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C’est regarder autour de soi, mais aussi décou-
vrir le monde qui nous entoure.
Même si nous ne partons pas en vacances, nous 
ne connaissons pas toujours ce qui est proche 
de nos communes. Quelques exemples pour 
agrémenter votre été :
- avez-vous visité le centre photographique d’Ile-
de-France de Pontault-Combault (Cour de la 
Ferme Briarde) ? entrée libre, ouvert du mercredi 
au dimanche.
- Le musée du train à Rosny-sous-Bois, dans l’en-
ceinte de la gare. Ouvert le samedi de 14 h à18 h.
- Le centre d’art contemporain « Les Églises » 
(rue Eterlet) à Chelles (à 5 minutes de la gare à 
pied). Ouvert du vendredi au dimanche de 14 h 
à 17 h.
- Le musée de la Résistance nationale, Parc 
Vercors (84 avenue Marx-Dormoy) à Champigny-
sur-Marne (arrêt bus 208). Ouvert du mardi au 
dimanche ; entrée plein tarif 5 euros, demi-tarif 
pour retraités et familles nombreuses.
- Les châteaux des environs : Champs-sur-Marne, 
dont nous avons déjà parlé dans un numéro pré-
cédent ; le château médiéval de Brie-Comte-
Robert, ouvert les samedis et dimanches…
Rester chez soi en période de vacances n’im-
plique pas de ne rien faire ! Il faut profiter de 
ce temps libre pour se cultiver sur les sujets qui 
vous intéressent.

Voir
Durant les vacances, un moment privilégié 
pour les grands-parents disponibles et désireux 
d’entretenir une relation personnelle avec leurs 
petits-enfants. Un projet commun qui consiste 
à partager, proposer, découvrir et entreprendre, 
loin de la pression scolaire. Ensemble va s’ins-
taurer un autre mode de dialogue, de relation.
Rien de plus précieux que les liens qui rattachent 
les plus jeunes à un passé qui éclaire leur pré-
sent : « Pour savoir où l’on va, il faut savoir d’où 
l’on vient ». Dans une société où la transmission 
est souvent bien mince et où les plus jeunes pas-
sent beaucoup de temps sur les réseaux sociaux, 
cette parenthèse est précieuse. Les souvenirs 
partagés leur permettent non seulement de 
se repérer dans la famille mais aussi dans la 
« Grande Histoire ».
Accueillir, ce peut être encore l’opportunité de 
réunir cousins et cousines ou d’ouvrir sa mai-
son à des amis. Accueillir rime avec la joie d’un 
partage vécu entre générations. Et l’échange se 
fait alors dans les deux sens ! Les premiers, heu-
reux d’une effervescence au quotidien, parfois 
peut-être un peu fatigante mais qui fait d’eux les 
témoins d’une « tribu » réunie… les plus jeunes 
y trouvant à la fois un rapport à la famille mais 
encore un rapport au temps dans une époque 
soumise au « zapping ».

Accueillir
En vacances, c’est possible ! Plutôt que 
de choisir l ’ isolement loin des autres et 
du monde, un autre parcours est possible : 
oser la rencontre, risquer la parole, s’ou-
vrir aux autres… Si le temps de l’été peut 
être un rêve au long cours, pas question 
de fermer ses écoutilles mais au contraire 
rester attent i f  à ces rencontres.  Notre 
tranquillité serait-elle tellement menacée 
par des mots échangés ? ne serait-ce qu’un 
« bonjour » à ceux que nous croisons sur le 
chemin de la plage, au cours d’une ran-
donnée ou sur les marchés ? Allons-nous 
perdre toute indépendance en répondant à 
l’invitation d’une fête locale, en nous inté-
ressant aux coutumes de ceux que nous 
croisons pour nous enrichir ensuite de nos 
différences ? Le dépaysement se trouve 
aussi dans une parole échangée avec des 
inconnus. Plus on communique… mieux 
c’est ! Une disposition qui, outre le plaisir 
de l’échange, peut aussi désamorcer une 
incompréhension.
Plus que jamais,  notre monde a besoin 
d’humanité et de chaleur. Nous pouvons 
faire de nos vacances quelque chose de 
plus qu’une caravane d’individus qui chan-
gent de campement.

Communiquer
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En vacances, c’est possible ! Plutôt que 
de choisir l ’ isolement loin des autres et 
du monde, un autre parcours est possible : 
oser la rencontre, risquer la parole, s’ou-
vrir aux autres… Si le temps de l’été peut 
être un rêve au long cours, pas question 
de fermer ses écoutilles mais au contraire 
rester attent i f  à ces rencontres.  Notre 
tranquillité serait-elle tellement menacée 
par des mots échangés ? ne serait-ce qu’un 
« bonjour » à ceux que nous croisons sur le 
chemin de la plage, au cours d’une ran-
donnée ou sur les marchés ? Allons-nous 
perdre toute indépendance en répondant à 
l’invitation d’une fête locale, en nous inté-
ressant aux coutumes de ceux que nous 
croisons pour nous enrichir ensuite de nos 
différences ? Le dépaysement se trouve 
aussi dans une parole échangée avec des 
inconnus. Plus on communique… mieux 
c’est ! Une disposition qui, outre le plaisir 
de l’échange, peut aussi désamorcer une 
incompréhension.
Plus que jamais,  notre monde a besoin 
d’humanité et de chaleur. Nous pouvons 
faire de nos vacances quelque chose de 
plus qu’une caravane d’individus qui chan-
gent de campement.

Communiquer
Sur les thèmes précédents, nous vous avons pro-
posé une multitude d’idées, toutes à mettre en 
œuvre ou à s’en inspirer. Et si vous en ajoutiez 
une à votre liste, une sûrement des plus ancrée 
dans le vif du sujet : l’amitié ?
Sortir, aller au contact, aller voir, découvrir l’en-
vironnement ou des nouveautés et surtout se 
concentrer sur ceux qui sont autour de nous, 
qu’on rencontrera en chemin ou à destination. 
Rencontrer de nouveaux visages et se faire de 
nouveaux contacts sera le challenge idéal mais 
également l’amour vécu en douceur en cet été en 
couleurs. Et bien évidemment on n’a pas besoin 
des vacances pour se faire des amis, encore 
moins d’un effort physique particulier ; mais tout 
simplement se le dire et le fixer comme objectif.
Dans notre liste de contacts téléphoniques, on 
trouvera de nombreuses connaissances à qui 
l’on n’a pas adressé la parole depuis des lustres. 
Et si vous repreniez le contact, et si vous invitiez 
tel ou tel à partager un café, un apéro, un repas ? 
On peut le prendre au niveau supérieur en allant 
vers les isolés, les malades, les sans abris… et 
partager cette chaleur, cet amour doux, cette 
couleur d’été. En se faisant des amis partout et 
ailleurs, non seulement on donne de cette bonté 
spirituelle mais on en reçoit le double. À vous de 
le découvrir.

Amitié
Un comportement qui marque un changement 
important avec la tradition, les habitudes. « La 
nouveauté nous fait toujours un peu peur, parce 
que nous nous sentons plus rassurés si nous 
avons tout sous contrôle. » (pape François, 
Pentecôte 2013).
Toute l’année nous sommes portés par notre 
cadre de vie dans lequel nous sommes en sécu-
rité : horaires, emplois du temps imposés régis-
sent notre vie.
Et si, avec ce moment de pause que nous permet-
tent les vacances, nous en profitions pour déve-
lopper l’audace d’être soi, de quitter nos habi-
tudes et notre cadre de vie tout tracé et si conven-
tionnel ! Faire des choses que nous aurions voulu 
et que nous n’avons jamais osé faire, nous lancer 
dans des défis ou des aventures que nous avons 
gardées enfouies en nous-même : aller vers les 
autres, parler avec les personnes de rencontre, 
ou au contraire se retirer pour se ressourcer 
dans un monastère ; se lancer dans une activité 
physique, manuelle ou artistique complètement 
nouvelle… Regarder les choses autrement, avec 
un esprit neuf, en s’émerveillant de tout comme 
un enfant qui découvre la vie.
Quelle joie de réussir ces nouveaux défis ! Et 
quoi de plus stimulant pour repartir après ces 
quelques semaines pleins d’entrain, de courage 
et d’espoir.

Nouveauté
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Les vacances, c’est prendre du temps, prendre son 
temps pour revoir des personnes que l’on n’a pas 
revues depuis longtemps, refaire avec eux le chemin 
de leur vie et de la nôtre depuis la dernière fois : « tu te 
souviens… » ; évoquer tous ces souvenirs qui sont la 
trame de nos vies. On n’en a pas le temps dans l’année, 
aussi le temps des vacances, du farniente comme on 
dit si bien en italien, vient à point nommé pour remettre 
les choses à leur place et redonner de l’importance à ce 
qui en a. Et puis il y a ces rencontres qui font s’arrêter, 
tendre la main, saluer ceux que nous croisons comme 
un paysage connu dans la rue au quotidien, dans notre 
immeuble, dans le train que nous prenons soir et matin, 
ne pas s’en écarter comme la plupart du temps sous 
prétexte qu’il n’y a rien à leur dire ou qu’ils ne font 
pas partie de notre cercle habituel, regarder l’autre, 
lui sourire et parler. C’est peut-être ainsi d’ailleurs que 
les frontières et les a priori commencent à s’abolir. On 
réduit la distance, on dit « bonjour », on ose aller vers 
l’autre avec comme seuls réflexes un préjugé favorable 
et la bienveillance accordée. Il est devenu l’Autre, por-
teur de vie et d’espoir.

Contact

Nous avons la chance d’être à proximité de beaucoup 
d’espaces verts :
- les forêts domaniales du Bois Notre-Dame, du Bois 
Saint-Martin et de Ferrières offrent 30 hectares de pro-
menades en lisière de Pontault-Combault ;
- le parc de Noisiel, 90 hectares de promenades avec un 
intérêt botanique ;
- la forêt d’Armainvilliers à 5 mn à pied de la gare 
d’Ozoir-la-Ferrière.
Vous pouvez également profiter de la nature en lon-
geant le canal de l’Ourcq à pied ou en vélo, en partant 
du parc de la poudrerie au pont de Sevran, en passant 
par Villeparisis pour arriver à Claye-Souilly.
Pour unir des plaisirs différents, visitez le parc zoolo-
gique du Bois d’Attilly qui réunit un vaste espace fores-
tier et un rassemblement animal intéressant.
Une autre spécificité est le jardin des sculptures de la 
Dhuys à Chessy (ancien chemin de Meaux).
Si vous vous passionnez pour les questions de l’eau, 
allez voir l’usine élévatoire de Trilbardou, une machine 
hydraulique pour alimenter le canal de l’Ourcq. Visite 
sur rendez-vous avec une pièce d’identité : 6 euros au 
06 88 60 66 19.

Environnement

Pour des vacances réussies, faites ce qui vous plaît ! Même si 
on ne voyage pas autour de la planète, on peut, tout en restant 
dans notre région, découvrir mille sujets d’intérêts. Ainsi visiter 
les environs de chez soi, mieux connaître ce qui nous est tout 
proche, ou même tout simplement faire des promenades quand 
le temps nous y invite. Se mettre en route avec pour seule envie 
d’entraîner notre corps à dépasser un peu ses limites, modeste-
ment, sans forcer trop. Pas question de prévoir un marathon ou 
un trek de champion ; non, mais se fixer une journée de décou-
verte à notre rythme, emportant avec nous quelques nourritures 
terrestres, de l’eau et éventuellement un guide de l’environne-
ment que l’on compte explorer. N’emporter que ce qu’il faut, 
rien d’inutile et s’en aller un pas devant l’autre. Ce n’est pas tant 
les grandes distances qui comptent que le désir de progresser, de 
faire jaillir en soi des ressources de volonté cachées. Savoir faire 
une étape pour se désaltérer et savourer le goût du pain. Et surtout 
ne partez pas seul, quelques compagnons de route seront source 
de stimulation et de soutien. Et quand votre journée s’achèvera, 
vous serez, certes fatigué, mais bien plus riche qu’au départ : riche 
de partage, de joie et d’amitié… et vous dormirez ce soir-là sans 
besoin de berceuse !

Sortir

Li
br

ar
y 

M
ax



ça se passe chez nous

9

D
es enfants 
partent dans 
la Manche 
(délégation 
partenaire) 

mais peuvent aussi être 
accueillis dans des familles 
de Seine-et-Marne. Ce temps 
partagé constitue un temps 
important pour l’épanouis-
sement de l’enfant et sa 
construction personnelle. La 
famille d’accueil peut partir 
avec l’enfant sur son lieu de 
vacances ou rester en Seine-
et-Marne. Il partage les acti-
vités de la famille dans le 
respect de ce qu’il est et dans 
des conditions matérielles et 
de sécurité satisfaisantes.
Les parents de l’enfant res-
tent acteurs du projet, la 
séparation est souvent diffi-

cile pour tous, mais une grande confiance 
est installée avec l’équipe du Secours 
catholique qui accompagne régulière-
ment la famille avant le départ, pendant et 
après le séjour. Afin de présenter le pro-
jet pédagogique du Secours catholique, 
connaître les motivations et les attentes 
de la future famille de vacances, vérifier 
que les conditions physiques et psycholo-
giques de confort et sécurité sont réunies, 
plusieurs entretiens et visites sont néces-
saires. Le projet d’accueil est un projet 
familial, les enfants de la famille doivent 
y être favorables. Un dossier de candi-
dature est ensuite rempli, il sera soumis 

à une commission du Secours catholique 
qui donnera l’agrément ou le refusera.
Les séjours sont déclarés au Ministère de 
la Jeunesse et les Sports. L’AFV organise 
cette activité en confiance et dans un 
cadre sérieux. Des visites sont effectuées 
pendant le séjour, un bilan est établi par 
la famille de vacances, par les parents 
au terme du séjour et souvent l’enfant est 
réinvité l’année suivante.
Si vous souhaitez participer à ce pro-
jet, vous pouvez nous contacter :  
Sc77.valdeseine@sfr.fr - 01 72 83 23 27

L’équipe AFV  
de Melun - Val de Seine 

portrait

L’Accueil familial de vacances
Depuis 1948, le Secours 
catholique permet à des 
enfants dans le cadre de 
l’Accueil familial de vacances 
(AFV), d’accéder à un temps 
de loisirs et de découverte 
d’environ deux semaines 
dans une famille de vacances. 
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Témoignage
« Nous avons accueilli K., une enfant de 8 ans, pour la première fois en juillet 
2014. Elle est pleine de vie. Nous avons passé un séjour agréable avec elle. 
Nous lui avons fait découvrir, en camping car, la région normande avec ses 
plages et son bocage, un élevage d’autruches, le parc Astérix, les activités 
de plein air de notre secteur Seine-et-Marnais et un spectacle à Paris. Elle a 
même appris à nager très rapidement. Nous nous sommes mis au rap avec 
K. comme professeur pour les paroles. Le contact entre nos deux familles 
et nos amis a été très positif. Depuis la fin des vacances d’été, nous avons 
grand plaisir à échanger au téléphone. L’expérience a été renouvelée par son 
accueil lors des vacances scolaires* : elle est venue pour les vacances de 
Pâques. Elle devait rester une semaine ; finalement elle est restée presque 
toutes les vacances. Nous sommes allés dans le Jura. Il y avait trois enfants 
(que vous pourrez voir sur les photos). Tout s’est bien passé. »
* La petite K. repartira dans cette famille cet été
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Possède-t-on les écrits originaux 
des textes bibliques ?

les incendies, les guerres et l’usure du 
temps n’ont pas favorisé leur conserva-
tion. Heureusement, les textes étaient 
sans cesse recopiés selon des règles 
très strictes et ainsi transmis.
Les plus anciens manuscrits du Premier 
(ou Ancien) Testament sont des frag-
ments de papyrus et de parchemin 
découverts à partir de 1947 à Qumrân, 
à proximité de la mer Morte. Ils datent 
d’entre 200 et 100 av. J.-C. La plupart sont 
très fragmentaires. Seul un grand rou-
leau de parchemin mesurant 26 cm de 
haut sur 7,34 m de long contient un livre 
entier, le livre du prophète Isaïe. Pour dis-
poser du texte complet de la Bible juive, il 
faut faire un saut de dix siècles : daté de 
1008, le manuscrit de Saint-Pétersbourg 
est un codex1 de parchemin contenant 
l’entièreté du texte hébreu et araméen. 

C’est lui qui sert de base aux éditions 
critiques de la Bible juive, notamment 
la Bibla Hebraica Stuttgartiensia, régu-
lièrement mise à jour et rééditée ; l’ap-
parat critique contient les variantes, 
minimes, notamment celles que l’on tire 
des manuscrits découverts à Qumrân et 
celles tirées de trois autres codices2 du 
Xe siècle, incomplets ceux-là. Comme en 
hébreu on n’écrivait que les consonnes, 
des savants juifs du haut Moyen Âge, 
les Massorètes, rajoutèrent des voyelles 
sous forme de points ou de traits accom-
pagnant les consonnes. C’est pourquoi le 
texte hébreu est appelé le texte massoré-
tique (TM pour les spécialistes).
La situation est bien différente pour le 
Nouveau Testament et la Septante - pre-
mière traduction en grec des Ecritures 
juives - car on possède plusieurs milliers 
de documents. Le plus ancien est un 
fragment recto verso de l’Évangile selon 
Jean, trouvé en Egypte et conservé à la 
John Rylands Library de Manchester. 
Appelé P52 (P pour papyrus) il date 
des années 120, soit trois décennies 
tout au plus après la rédaction de l’ou-
vrage. Mais il faut attendre le IVe siècle 
pour disposer du texte complet, dont les 
deux plus anciens témoins sont le Codex 
Sinaïticus et le Codex Vaticanus. Pour 
reconstituer le texte original, les édi-
tions modernes font des choix entre les 
différentes variantes selon une science 
éprouvée et utilisée pour toutes les 
œuvres anciennes : la critique textuelle.

Suzanne Lacour

1 Apparu au IVe siècle, le codex est formé de pages 
reliées et pouvant donc être écrites sur les deux 
faces. C’est le livre tel que nous le connaissons. 
Auparavant on écrivait sur des rouleaux formés  
à partir de pages écrites d’un seul côté et attachées 
les unes aux autres pour former une bande  
longue parfois de plusieurs mètres. 
2 Codices est le pluriel de codex.

C
o m m e  p o u r 
c e u x  d u 
Banquet  de 
Platon ou de 
l ’Éné ide  de 

Virgile, les manuscrits des 
livres bibliques sont donc 
des copies de copies. Avant 
la révolution de l’imprime-
rie au milieu du XVe siècle, 
on reproduisait en effet les 
textes en les recopiant à 
partir des manuscrits exis-
tants. Ecrire était un métier, 
un métier considéré, qui 
impliquait aussi de savoir 
fabriquer les encres et 
préparer le papyrus ou le 
parchemin. Ces supports 
de l’écrit étaient fragiles et 
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On ne possède les manuscrits originaux 
d’aucune des œuvres littéraires de l’Antiquité !

Rejoignez nos annonceurs, contactez

BAYARD SERVICE RéGIE
01 74 31 74 10

Site de Qumrân
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détente et culture

Lu pour vous :
Marche et invente ta vie
L’auteur Bernard Ollivier n’était  
pas un grand marcheur ;  
mais la marche l’a rajeuni !  
Son parcours l’a alors amené à 
créer une association, « Le Seuil », 
pour faire marcher des jeunes  
en grande difficulté. Elle accueille 
des mineurs confiés par un juge 
des enfants, parfois comme 
alternative à la prison.  
Marcher pour se reconstruire, 
accompagner des ados en 
situation précaire et durant trois 
mois leur proposer de partir  
avec un accompagnateur à la 
découverte du monde, de l’autre 

mais surtout d’eux-mêmes, c’est le pari proposé aux 
jeunes. Beaucoup de ces jeunes, la majorité, arrivent au bout 
de la marche. D’autres vont l’interrompre et décident  
de rentrer chez eux, en internat ou… en prison.  
Pas de sélection, tout jeune proposé par les travailleurs 
sociaux qui fait une lettre de motivation et pour lequel  
un juge ordonne un séjour de rupture part sac à dos avec  
un accompagnateur. Trois interdictions ; pas de shit,  
pas de téléphone portable et l’obligation de respecter  
le plan de marche.
Le livre nous raconte le parcours de quatorze jeunes, anciens 
du « Seuil » qui ont accepté de témoigner quelques années 
après. Chapitre après chapitre, nous découvrons ces jeunes 
qui se sont laissés tenter par cette aventure, peu banale à leur 
âge, qui les a emmenés sur les chemins d’Espagne, d’Italie 
ou d’Allemagne, de ceux qui sont allés jusqu’au bout mais 
aussi de ceux qui ont fait marche arrière. Et dans le meilleur 
des cas, leurs témoignages disent l’autonomie acquise,  
le regain de confiance en soi, la fierté d’avoir accompli  
un acte peu ordinaire en prouvant aux autres de nouvelles 
capacités.
Et le résultat ? La fierté d’avoir accompli la marche, même 
partiellement, revient dans tous les témoignages.  
Alors que la France débat sur l’éducation des jeunes, 
l’association « Le Seuil » et ce livre ouvrent de nouvelles 
pistes de réflexion. Un livre plein d’espoir pour les jeunes… 
et leur famille.

Bernadette Boulloud Merci à tous nos annonceurs

Bon de soutien au journal 
Ce journal vous a intéressé, vous souhaitez qu’il continue 
de paraître et se développe ? 
Alors, merci de nous aider à le financer et le diffuser !  
Vous pouvez envoyer votre don à :  
ADM Pôle Pontault – Le Maillon
2 rue de l’Orme-au-Charron 77340 Pontault-Combault

Nom........................................................................................
Prénom...................................................................................
Adresse...................................................................................
................................................................................................
................................................................................................
Tél. ..........................................................................................
E-mail .....................................................................................
Je verse …………… euros
 

✂
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Horaires des messes
en juillet et août 2015

Secteur de Pontault-Roissy-Ozoir-
Pontcarré
■ Roissy :
– �Mardi 18 h 30, jeudi 9 h, dimanche 11 h 15

■ Ozoir :
– �Mercredi 9 h, vendredi 18 h 30, samedi 18 h

■ Pontault :
– �Mardi 8 h 30 et jeudi 9 h   

(seulement en juillet),  
pas de messe à Pontault pendant  
tout le mois d’août.  
– �Samedi 18 h (Saint-Denis),  
– �Dimanche 10 h (Pèlerins d’Emmaüs)

En dehors des horaires ci-dessus,  
aucun autre office dans nos paroisses.

Secteur Tournan-Gretz
■ Tournan :
– �Juillet : pas de messe en semaine,  

messe uniquement le dimanche à 11 h
– �Août : mardi et jeudi 9 h, vendredi 18 h 30, 

samedi 9 h 30, dimanche 11 h

■ Gretz :
– �Messe tous les dimanches à 9 h 30  

(pas de messe anticipée du samedi)
– �Du 1er au 15 juillet, messe en semaine 

mardi et jeudi à 9 h
– �Du 15 juillet au 15 août : pas de messe  

en semaine
– �À partir du 16 août : messe en semaine 

mardi et jeudi à 9 h

agendaA propos du catéchisme
Les inscriptions au caté, il faut y penser dès la rentrée !

J
usqu’au CE1 (inclus), les 
enfants sont accueillis au sein 
de l’éveil à la foi, autour d’un 
texte, un bricolage, un goûter…
Du CE2 au CM2, une caté-

chèse familiale accompagne vos 
enfants. Quatre modules de formation 
sont déployés tout au long de l’année. 
Chaque module aborde un thème bien 
précis et a pour objectif de présen-
ter de manière accessible les fonde-
ments de notre foi chrétienne.
Les jeunes de 6e approfondissent leur 
foi à travers 5 thèmes répartis dans 
l’année. Trois rencontres et une jour-
née de retraite complètent ces ren-
contres afin d’aider les jeunes à se 
préparer et à mûrir plus précisément 
leur engagement à professer leur foi.
Les enfants non baptisés souhaitant 
recevoir le baptême sont invités à 
suivre une préparation.

Les inscriptions auront lieu :
- à Pontault, aux Pèlerins d’Emmaüs : 
samedis 5 et 12 septembre de 9 h à 
12 h ; mardi 8 septembre de 19 h à 21 h.
- à Roissy : samedi 5 septembre au 
forum des associations ; samedi 
12 septembre de 9 h à 12 h, salle 
Saint-Germain.
- à Ozoir : samedi 5 septembre au 
forum des associations ; samedi 
12 septembre de 9 h à 12 h, salle 
paroissiale.
- à Pontcarré : samedi 5 septembre 
au forum des associations (ou selon 
la disponibilité, aux lieux et horaires 
de Roissy).
- à Tournan : samedi 5 septembre de 
9 h 30 à 12 h à la salle paroissiale ; mer-
credi 9 septembre de16 h à 19 h.
- à Gretz : samedi 12 septembre de 
9 h 30 à 12 h, à l’église.
Les réunions de parents, rencontres 
d’enfants ou modules commencent 
rapidement après ces dates, alors 
n’attendez pas le dernier moment 
pour inscrire vos enfants !
Pour tous renseignements complé-
mentaires, contactez :
Pour secteur Pontault : Cécile Suchi 
cecile.suchi@orange.fr - 06 78 97 25 94
Pour secteur Tournan : 
Suzanne Messerlin - 01 64 25 36 54
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M e r c i  à  t o u s  n o s  a n n o n c e u r s


